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FACY (Jean), Missionnaire d'Afrique, Père 
Blanc (Brioude, 1.2.1854 - Tabora, 19.11.1879). 
Fils de Antoine et de Magaud, Virginie. 

Le P. Facy entra au noviciat des Pères Blancs 
à Maison-Carrée, le 4 octobre 1875. Il reçut 
l'ordination sacerdotale des mains de Mgr La-
vigerie, dans la basilique de N.-Dame d'Afri-
que, à Alger (11 mars 1879). Il fut désigné 
pour partir avec la deuxième caravane des Pères 
Blancs, pour la mission du Tanganika, dans la 
région des grands lacs de l'Afrique. Il eut com-
me compagnons de voyage les Pères Moînet 
(Biogr. colon, belge, IV, 606), Moncet ( ld . IV, 
625), Combarieu et le Frère Jérôme (ld. IV, 
16), avec les auxiliaires belges Van Oost et 
Loosveldt. 

Les voyageurs s'embarquèrent à Marseille, le 
21 juin 1879 et arrivèrent à Zanzibar, le 26 
juillet. De là passant à Bagamoyo, sur la côte 
orientale de l'Afrique, ils se mirent en marche 
vers le Tanganilca (8 août). Après trois moi9 
d'un voyage très pénible, plein de dangers et 
de privations, à travers un pays inhospitalier, la 
caravane arriva à Tabora, le 18 novembre, un 
moi après l'arrivée de la caravane de Popelin 
et Carter. 

«Tout le monde, écrivit le P. Lévesque, un 
de ses compagnons de voyage, de la section du 
Nyanza, était surpris en voyant le courage et 
l'énergie du P. Facy... Il a fait presque tout 
le chemin à pied, dans un état bien bon. Crai-
gnant qu'il ne se fatiguât trop, je l'ai forcé 
par deux fois à monter sur son âne... Il fut 
jeté plusieurs fois dans les ronces et il me 
disait qu'il était bien plus fatigué...» Cepen-
dant ses mortifications et les fatigues l'avaient 
épuisé: «Lorsqu'il arriva à Tabora, écrit en-
core le P. Lévesque, qui l'avait précédé de 
quelques heures dans cette ville, je le trouvai 
tout changé,.. Il fut porté dans un apparte-
ment à part,.. Vers les 4 heures du matin, le 
Père qui veillait auprès de nos malades, vint me 
chercher. Le P. Facy était presque à l'agonie. 
Tous les Pères se réunissent... Je lui donnai 
l'absolution et le Sacrement de l'Extrême-Onc-
tion. Cette belle âme n'attendait plus que ces 
secours de l'Eglise. Une demi-heure après, il 
n'était plus de ce monde. » 

12 octobre 1957. 
[W.R.] P.M. Vanneste (f) 

Chronique des Pères Blancs. 
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